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Ce manuel propose un protocole d'evaluation de la qualite de 
l'air des tours d'habitation. Ce protocole comporte trois 
stades : une evaluation preliminaire, une mesure simple des 
contaminants et, la Oll c'est justifie, une mesure complexe 
des contaminants. L'evaluation preliminaire comprend 
principa1ement l'inspection des 1ieux et l'interrogation des 
occupants. Le deuxieme stade est constitue de mesures 
simples, et 1a plupart du temps peu couteuses, des' 
contaminants, lesquelles permettent habituel1ement de 
deceler la majorite des problemes. On n'a recours au stade 
final du processus d'investigation que si l'evaluation 
attentive des deux premiers stades ne permet pas de faire 
ressortir les causes et les solutions probables des 
problemes releves. 

La Section 2.0 du manuel decrit l'evaluation preliminaire et 
presente les contaminants qui sont preoccupants quant a la 
qualite de l'air des tours d'habitation. La Section 3.0 
propose une serie de listes de contrale pouvant aider a 
l'evaluation preliminaire. La Section 4.0 decrit les 
techniques de mesure dont un technologue pourra se servir 
pour determiner un probleme. 
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1.0 INTRODUCTION 

L'investigation de la qualiti de l'air des tours d'habitation peut se diviser 
en trois stades fondamentaux : 

o l'ivaluation priliminaire; 

o les mesures simples; 

o les mesures complexes. 

L'ivaluation preliminaire consiste principalement a inspecter le.s lieux et a 
examiner les problemes potentiels ou les plaintes. II s'agit essentiellement 
de se servir de son jugement et de bien observer l'endroit pour reperer les 
causes probables des problemes. 

Les mesures simples sont celles qu'un technologue raisonnablement averti, 
n'ayant pas rec;u de formation particuliere, pourrait accomplir pour autant 
qu'il ait a sa disposition les instruments et les appareils d'echantillonnage 
appropries. Les resultats ainsi obtenus, ajoutes aux donnees recueillies a 
l'evaluation preliminaire, devraient permettre de decouvrir la grande majorite 
des problemes. 

Les mesures complexes peuvent nicessiter les services d'un expert en la 
matiere et sont habituellement plus couteuses. Dans la plupart des cas, elles 
ne sont necessaires que si une evaluation attentive, lors des deux premiers 
stades, n'a pas permis d'itablir les causes et les solutions possibles aux 
problemes detectes. 

Pour obtenir un niveau acceptable de qualite de l'air dans un batiment, il 
faut en geniral 

o riduire Ie plus possible toutes les sources de contamination; 

o recueillir et iliminer (ivacuer) les airocontaminants Ie plus pres 
possible de leur source; 

o fournir une alimentation suffisante en air frais; 

o utiliser l'espace selon les plans originaux; 

o eliminer les autres «agresseurs», qu'ils soient physiques ou autres, 
pour eviter de confondre leurs effets avec ceux de la pollution de 
l'air interieur. 

Autrement dit, la ventilation, meme lorsqu'elle respecte les normes en 
vigueur, ne suffit pas en presence de sources particulierement fortes de 
contamination du milieu. Elle n'arrivera pas non plus a evacuer les odeurs si 
Ie flux de l'air de ventilation a tendance a ripandre les odeurs plut6t quIa 
les extraire a la source. Aucune action palliative ne pourra regler Ie 
probleme definitivement si lIon ne s'attaque pas a sa source. Par exemple, 
rien ne sert d'augmenter Ie niveau de ventilation si la source du probleme de 
qualiti de l'air est la proliferation de la moisissure dans un humidificateur. 
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Ce manuel propose un protocole d'evaluation de la qualite de l'air des tours 
d'habitation en trois etapes. La Section 2.0 decrit l'evaluation preliminaire 
et les contaminants les plus preoccupants. Bien que cette section renferme peu 
d'information a l'intention des specialistes travaillant sur Ie terrain, elle 
offre une bonne base pour ceux qui en savent peu sur l'evaluation de la 
qualite de l'air interieur. 

La Section 3.0 presente des listes de contrale destinees a faciliter les 
evaluations preliminaires. On les photocopiera au besoin pour proceder aux 
evaluations. 

Pour ce qui est de la Section 4.0, elle decrit les techniques de mesure qu'un 
technologue pourra utiliser pour cerner un probleme. Ces techniques ont ete 
categorisees selon qu'elles sont simples ou complexes. 
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2.0 EVALUATION PRELIMINAIRE 

2.1 Methode genera Ie 

L'evaluation preliminaire consiste a recueillir de l'information qui pourrait 
permettre de decouvrir d'eventuels polluants, de determiner leur origine, 
d'evaluer l'efficacite des installations de ventilation et d'etablir la nature 
et la gravite des problemes observes. L'information peut provenir des plans 
des batiments, des registres de plaintes, des resultats d'inspections de 
diverses parties du batiment et d'entrevues avec les occupants, les gerants et 
autres. Aucun instrument de mesure n'est utilise a ce stade. Cependant, les 
donnees collectees aideront l'investigateur a choisir les endroits appropries 
pour proceder aux mesures ulterieures. 

L'evaluation preliminaire offre une occasion unique de decouvrir la vraie 
cause d'un probleme de qualite de l'air interieur. Les techniques de recherche 
d'information normalement employees a ce stade comptent trois etapes : 
contrale des reponses des occupants, determination de la source de pollution 
et observation generale des installations mecaniques. 

Les outils suivants pourront etre utiles : lampe de poche, tournevis, cle a 
molette, escabeau de deux metres, crayon fumigene (pour connaitre la direction 
des mouvements d'air), listes de contrale de la Section 3.0. 

lre etape : contr61e des reponses des occupants 

II s'agit souvent de la premiere et de la plus importante source 
d'information. On y a acces par l'entremise d'entrevues, de 
questionnaires et des registres de plaintes. 

II est impossible de tout mesurer et de tout observer en tout temps. 
C'est pourquoi les commentaires des occupants peuvent reduire 
considerablement Ie temps d'investigation. Quoique Ie jugement subjectif 
des occupants puisse etre fautif quant a la cause veritable d'un probleme 
de qualite de l'air interieur, leurs observations peuvent etre tres 
utiles pour etablir la frequence, la provenance et l'existence reelle 
d'un probleme de qualite de l'air. En determinant si les problemes 
comportent des elements qui se repetent dans l'espace ou dans Ie temps 
(selon les saisons, quotidiennement, etc.), il est plus facile de mettre 
Ie doigt sur la cause d'un probleme de pollution. De plus, il faut 
etablir si les problemes signales se limitent a quelques appartements ou 
s'ils sont generalises. 

2e etape : reperage des sources de polluants 

L'information s'obtient aussi en etant a l'afflit des sources possibles de 
pollution pendant une visite de l'immeuble. La vue et l'odorat, les 
malaises oculaires et respiratoires ainsi que Ie bon sens peuvent 
procurer les meilleurs indices sur la nature et l'importance des sources 
de polluants. 
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Voici quelques sources courantes de pollution atmospherique pouvant etre 
reperees visuellement : 

o garages (produits de combustion); 

o puisards ouverts (radon et moisissure); 

o buanderies (humidite, substances chimiques provenant des produits de 
lessive) ; 

o locaux d'entreposage des ordures (moisissures, odeurs); 

o eau de condensation provenant des climatiseurs (moisissures, 
bacteries); 

o materiaux de construction humides (moisissure, formaldehyde); 

o humidificateurs (moisissure, produits de traitement); 

o ameublement et articles de decoration neufs (formaldehyde, composes 
organiques volatils); 

o activites des occupants comme les passe-temps qui necessitent 
l'emploi de solvants, de colles ou d'autres sources importantes de 
pollution; 

o peinture neuve, colle a moquette, etc. (composes organiques 
volatils) ; 

o air exterieur (polluants divers); 

o fumeurs (un grand nombre de substances cancerigenes et irritantes); 

o appareils de chauffage au bois (produits de combustion); 

o piscines (produits chimiques, chlore, humidite et poussees 
biologiques); 

o animaux familiers; 

o agents de nettoyage; 

o odeurs de cuisson. 

Dans un immeuble d'appartements, il faut comprendre que les problemes peuvent 
ne provenir que d'un seul logement ou etre Ie fait d'un ensemble d'elements 
reunis. II importe de visiter tous les appartements ou des problemes ont ete 
notes. 
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etape : observation generale des installations mecaniques 

8i les deux premieres etapes n'ont pas permis de relever une source de 
pollution de l'air interieur, il faudra alors examiner l'etat et Ie 
fonctionnement des installations mecaniques. On determinera notamment : 

Le type d'installation 

A debit constant, a debit d'air variable, etc. 

Les mouvements d'air 

La plupart des immeubles d'appartements disposent de systemes de 
ventilation simples comport ant un ou plusieurs ventilateurs qui 
pressurisent les corridors ainsi que des voies d'extraction dans 
chaque logement. Ges dernieres peuvent etre soit des ventilateurs 
individuels ou des ventilateurs d'extraction centraux desservant 
plus d'un appartement. Gette configuration est censee creer un 
mouvement d'air qui empeche les polluants et les odeurs produits par 
un logement de se propager dans les corridors. Ge mouvement 
«corridor-logement» peut etre inverse a la suite d'un desequilibre 
dans Ie systeme de pressurisation du corridor ou a cause d'elements 
environnementaux comme Ie vent, l'effet de tirage ou les autres 
installations mecaniques. Citons a titre d'exemple un immeuble 
d'appartements pourvu d'une installation centrale de climatisation 
ou l'alimentation en air frais du logement serait inferieure au taux 
d'evacuation des grilles de reprise et des circuits d'extraction. 

En presence d'importantes sources de pollution, les installations de 
ventilation doivent etre verifiees pour s'assurer qu'elles 
fonctionnent raisonnablement bien. En general, l'installation de 
ventilation doit pouvoir extraire les principaux contaminants 
directement a l'exterieur. 

Le taux d'air frais 

- cycles «constant» et «economie» 

L'emplacement des bouches d'admission d'air frais 

- et des sources de contamination exterieures potentielles 

Pour les ventilateurs d'extraction ponctuels 

- ou ils sont situes 

- ce qui les regit 

- s'ils sont reglables 

Les commandes 

- type, mode de fonctionnement, avantages et desavantages, etat 
general 
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Le fonctionnement 

- nombre d'heures de marche, dispositions pour Ie fonctionnement 
d'installations de ventilation distinctes 

L'etat general et 1a proprete 

- des filtres, des humidificateurs, des tours de refroidissement 
et des elements de traitement de l'air 

La ventilation du garage 

- methode, heures de fonctionnement, commandes, etat, comportement 
vis-a-vis l'effet de tirage 

Le type de ventilation de l'enceinte de 1a piscine 

La Section 2.2 de ce document presente des preoccupations particuliares 
relatives a la qualite de l'air des immeubles d'appartements. La Section 3.0 
fournit des listes de contr6le qui peuvent servir a organiser la demarche 
d'investigation. 

2.2 Preoccupations particulieres 

2.2.1 Le dioxyde de carbone 

Le dioxyde de carbone est produit par les occupants de l'immeuble et par les 
appareils a combustion mal ventiles. Dans les edifices a bureaux, Ie CO

2 
est 

l'un des principaux signes d'une ventilation insuffisante. Dans les immeubles 
d'appartements, l'occupation est beaucoup moins dense sauf peut-etre pour les 
lieux de rassemblement ou l'on peut trouver des surcharges temporaires dues a 
l'usage. Dans la plupart des zones, les concentrations de CO2 ne devraient pas 
atteindre des niveaux se situant entre 800 et 1 000 ppm, lesquels sont 
frequents dans les bureaux. Si c'etait Ie cas, il faudrait soup~onner une 
ventilation tras reduite ou bien une autre source de CO

2
, 

Les gaz emanant des generateurs a combustible peuvent constituer une source de 
CO2 s'ils sont mal evacues. Dans cette eventualite, consulter la Section 
2.2.2. 

2.2.2 Le monoxyde de carbone et les produits de combustion 

Le CO, gaz toxique, provient surtout de la combustion incomplete, ce qui est 
Ie cas, par exemple, des moteurs a combustion interne. Vne flamme nette donne 
habituellement lieu a des niveaux de CO tras bas et Ie principal gaz produit 
est Ie CO

2
, La combustion produit egalement de l'oxyde d'azote reconnu comme 

un problame chez les appareils sans dispositif d'evacuation comme les 
cuisiniares a gaz. 
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Les plans de l'immeuble ou des entretiens avec Ie gerant et les occupants 
reveleront la presence de problemes possibles ayant trait aux elements 
suivants 

o garages de stationnement interieurs 

o appareils de chauffage a combustible autonomes 

o cuisines avec cuisiniere a gaz 

o chaufferies logeant les chauffe-eau et les installations centrales 
de chauffage a combustible 

o aires occupees situees a proximite de l'un ou l'autre de ces 
elements 

o prises d'air situees pres de bouches d'evacuation ou donnant sur une 
importante voie de circulation 

2.2.3 L'humidite 

Sante et Bien-etre social Canada recommande de maintenir Ie taux d'humidite 
relative entre 30 et 80 p. 100 l'ete et entre 30 et 55 p. 100 l'hiver. 

Un taux d'humidite inferieur pourrait entrainer des irritations, surtout chez 
les gens eprouvant des troubles respiratoires. Quant aux taux d'humidite 
eleves, Ie probleme principal est que l'eau peut se condenser sur la surface 
des conduites d'eau, des murs et des fenetres mal isoles. Cette condensation 
peut survenir dans des endroits dissimules si les fuites d'air refroidissent 
l'air perdu dans l'enveloppe du batiment. L'eau peut endommager Ie batiment, 
mais contribue aussi a la proliferation des moisissures. L'humidification 
constante causee par la condensation peut favoriser la croissance de diverses 
m01S1ssures, dont certaines sont toxiques et un grand nombre d'autres sont a 
l'origine de reactions allergiques chez les personnes sensibles. 

La question de la contamination biologique est abordee a la Section 2.2.8. 

II faut s'attendre a ce que Ie niveau d'humidite dans les appartements varie 
beaucoup selon Ie taux de production d'humidite des personnes et la qualite de 
la ventilation. II est tres possible qu'un probleme ne touche que les 
occupants d'un seul logement. 

2.2.4 Le formaldehyde 

Les plans de meme que les registres de construction ou de renovation doivent 
mentionner si de la mousse isolante d'uree-formaldehyde (MIUF) a ete mise en 
oeuvre dans l'enveloppe du bdtiment. S'il y en a, on doit en determiner la 
quantite et obtenir de l'information sur les efforts qui ont ete deployes pour 
l'empecher de communiquer avec l'air interieur. La MIUF peut etre une source 
importante de formaldehyde. 
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Les registres doivent egalement indiquer quelles parties du batiment ont ete 
renovees (modification de l'ossature, peinture, remplacement des carreaux de 
plafond ou de la moquette) au cours du mois precedent. Le formaldehyde est 
present dans de nombreux materiaux synthetiques et adhesifs. On inspectera 
donc les zones qui en contiennent et on questionnera les occupants concernes. 

Des materiaux de construction comme les panneaux de particules peuvent 
egalement emettre du formaldehyde, surtout lorsque ces derniers sont humides. 
On peut toutefois reduire les emissions en prenant soin de sceller ces 
materiaux. 

Normalement, deux couches de vernis de polyurethane ou de peinture pare-vapeur 
assurent une protection adequate. 

Le nettoyage et l'entretien (lavage des murs et des tapis ou application de 
cire pour meubles) peuvent aussi liberer du formaldehyde dans l'air. La date 
de formulation des plaintes doit etre verifiee pour voir si celles-ci 
c01ncident avec ce genre d'activites. 

Les symptomes d'exposition au formaldehyde sont : difficulte a respirer, 
irritation du nez et de la gorge, maux de tete, toux, fatigue, nausee et 
eruptions cutanees. Comme ces symptomes surviennent aussi a la suite d'une 
exposition a d'autres composes organiques, ils ne peuvent pas etre attribues a 
la seule presence du formaldehyde. 

Puisque les materiaux de construction, l'ameublement et les articles de 
decoration sont a la source des contaminants, Ie taux d'emission est 
relativement constant. Donc, si Ie niveau de ventilation diminue, les 
symptomes seront exacerbes. Si l'apparition des symptomes c01ncide avec les 
activites de nettoyage, on peut probablement conclure que les produits de 
nettoyage sont en cause. Cependant, d'autres substances chimiques que Ie 
formaldehyde se trouvant dans ces produits pourraient aussi l'etre. 

II est tout probable que les seules sources de formaldehyde qui soient 
reperees pendant l'evaluation preliminaire soient la MIUF mal scellee et les 
grandes quantites de contreplaque ou de panneaux de particules non scelles. II 
est beaucoup plus probable que l'on trouve une myriade de sources faibles dans 
les immeubles d'appartements. Celles-ci peuvent etre difficiles a deceler. II 
se peut que l'evaluation preliminaire ne permette pas de fa ire ressortir un 
probleme de formaldehyde et qu'il faille fa ire appel aux techniques de mesure 
simples expliquees a la Section 4.0. 

2.2.5 Les particules 

Bien que les particules (poussieres et fibres) ne representent habituellement 
pas un probleme dans les immeubles d'appartements, il faut inspecter (visiter) 
les aires recemment renovees, les locaux techniques et toute autre zone qui 
aurait fait l'objet de plaintes. 
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Les sources les plus probables de particules dans un batiment sont 

o les travaux de renovation; 

o l'air exterieur; 

o les conduits de ventilation; 

o les depots d'humidificateur dans les regions ou l'eau est dure; 

o la fumee de tabac. 

L'importance de chacune de ces sources est decrite ci-dessous. Comme c'est Ie 
cas pour certains autres polluants atmospheriques, les symptomes de 
l'exposition a des particules ne sont pas specifiques et ne devraient pas 
servir a etablir les sources sans preuve de leur existence. 

o Les renovations touchant a l'ossature entraineront certainement un 
probleme de particules. Toutefois, puisque les particules sont 
generalement grandes, Ie probleme ne devrait pas s'etendre bien 
au-dela des zones de travail (a moins que les particules soient 
transportees dans Ie circuit de ventilation). II ne devrait pas non 
plus persister longtemps une fois les travaux terminees. 

o II est peu probable que l'air exterieur occasionne des problemes de 
particules si les bouches d'admission d'air sont dotees de filtres 
adequats. Cependant, si elles en sont depourvues et que l'on 
remarque des matieres libres aut~ur de celles-ci, alors l'air 
exterieur pourrait etre en cause. Les allergies qui surviennent 
durant la saison de la pollinisation sont probablement declenchees 
par l'air exterieur (Ie pollen pourrait etre enleve par un filtre). 

o La presence de salete aut~ur des diffuseurs indique que des 
particules se sont introduites dans les locaux par Ie systeme de 
ventilation. Ces particules peuvent provenir des conduits de 
ventilation si l'immeuble est vieux, si les conduits n'ont jamais 
ete nettoyes ou si l'interieur des conduits est borde d'isolant. 

o Si les diffuseurs presentent des depots calcaires, il peut s'agir 
des mineraux contenus dans l'eau dure utilisee par les 
humidificateurs. La presence de depots d'eau dure sur les volets des 
humidificateurs, les plaintes relatives a des odeurs de poussiere, 
de colle ou de plastique lorsqu'ils fonctionnent ou a la suite de 
leur nettoyage constituent des indices additionnels. Evidemment, ces 
problemes sont plus aigus l'hiver. 

Les symptomes d'exposition a des particules sont les suivants : secheresse des 
yeux, du nez et de la gorge, effets de l'irritation causee par la poussiere, a 
savoir toux, eternuements et allergies respiratoires. 
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2.2.6 Le radon 

Le radon est un gaz souterrain inodore. II peut s'introduire dans les locaux 
sous Ie niveau du sol et, dans certaines circonstances, dissous dans l'eau. 
Inspecter les lieux suivants pour reperer les voies d'infiltration : 

o sous-sol ou zone sous-jacente; 

o pieces abritant des pompes de puisard; 

o zones ou de grands volumes d'air provenant du sous-sol pourraient 
atteindre la partie h~rs-sol de l'immeuble (par la cage d'escalier, 
par exemple, ou par les gaines d'ascenseur). 

Pendant ou apres l'inspection, il faudra repondre a ces questions 

o Ces zones sont-elles ventilees? 

o Des gens y passent-ils une grande partie de la journee? 

Le radon pose des risques reels si un secteur particulier reunit les trois 
conditions suivantes : 

o L'endroit represente une importante source potentielle de radon 
(elle est en contact avec Ie sol, par exemple); 

o La ventilation dans cette partie de l'immeuble est minimale ou 
inexistante ou il y regne des odeurs (ce qui constitue une precieuse 
indication de l'efficacite de la ventilation); et 

o Des gens passent du temps la ou a proximite. 

2.2.7 Les composes organiques volatils 

De nombreux produits chimiques differents peuvent provenir des materiaux de 
construction, de l'ameublement, de articles de decoration et des matieres 
conservees par 1es occupants d'un immeuble. Les concentrations de composes 
organiques volatils (CQV) seront tout probablement faibles, cependant, a moins 
que les sources de pollution soient importantes ou que la ventilation soit 
tres deficiente. Les sources possibles sont : 

o les pieces ou l'on entrepose des produits chimiques comme des 
pesticides, de la peinture et des solvants; 

o les activites de nettoyage et d'entretien (comme la peinture, la 
pose de moquette neuve, les changements apportes a l'ossature ainsi 
que Ie calfeutrage); 

o les activites des occupants, comme les passe-temps qui requierent 
l'utilisation de solvants. 

Les registres de l'immeuble, Ie calendrier d'entretien, les entrevues avec les 
occupants doivent servir a obtenir des donnees de base sur l'immeuble et 
l'emplacement des sources de pollution potentielles. II s'agit ensuite 
d'inspecter ces emplacements. 
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Les personnes exposees aux COV presentent les symptomes suivants : toux, maux 
de gorge, etourdissements, nausees, fatigue, maux de tete, larmoiement, vue 
brouillee, troubles de digestion, irritation de la peau et allergies. Ces 
symptomes ne sont pas specifiques et ne peuvent habituellement pas permettre 
de reconnaitre des substances en particulier. C'est pourquoi la nature des 
symptomes est moins utile que Ie lieu et Ie moment ou :Us sont apparus. 

2.2.8 La contamination hiologique 

Les moisissures et leurs spores sont les contaminations biologiques les plus 
courantes dans les batiments residentiels. Certaines especes de moisissure 
provoquent des reactions allergiques chez un grand nombre de personnes, tandis 
que d'autres affectent seulement quelques personnes. La contamination 
biologique survient surtout dans les endroits humides favorisant la 
proliferation. Par consequent, il faut rechercher les signes d'une 
humidification periodique ou d'un evenement ponctuel comme une inondation ou 
un debordement. 

Les moisissures sur des surfaces comme les murs et les carreaux de plafond 
sont habituellement brun fonce ou noires. Elles peuvent aussi etre vertes, 
blanches, bleu vert ou jaunes chez certaines especes. Les colonies fongiques 
peuvent presenter l'aspect d'une pile de spores denses et fonces legerement 
souleves sur la surface de leur substrat. Les spores des colonies bien 
developpees peuvent etre enleves par frottement. II faut examiner Ie des sus 
des carreaux de plafond amovibles. II est possible de confondre pour des 
croissances fongiques les taches de rouille ou les marques de brulure (causees 
par les torches de plombier). 

Les m01S1ssures peuvent se developper sur les tapis humides situes dans une 
zone de faible circulation, prenant l'aspect de taches noires, grises ou 
vertes visibles sur la surface. Ces taches peuvent etre rondes si elles 
naissent a un endroit leur permettant de s'etendre impunement dans toutes les 
directions. Mais il est plus probable que les colonies se forment sur Ie 
revers de jute ou la thibaude du tapis. On doit chercher des taches sur la 
moquette revelant l'action de l'eau, comme des signes d'allongement et des 
clous rouilles dans la bande de fixation. En presence de ces signes, il faut 
soulever la moquette a un endroit convenable et examiner Ie revers de jute 
ainsi que la thibaude pour voir s'ils sont taches. La plupart des especes de 
moisissures sont habituellement brunes QU noires, mais elles peuvent aussi 
etre de couleur vert olive, bleu vert ou jaune vert. Cependant, les taches 
sous Ie tapis ne sont pas toutes d'origine fongique. 11 est pratiquement 
impossible de differencier a l'oeil nu les proliferations fongiques du cafe ou 
du cola renverse ou d'autres taches d'eau. Si la moquette est demeuree humide 
pendant une semaine, a ete plusieurs fois trempee ou se trouve dans une zone 
ou les bottes et les souliers apportent de l'humidite, la proliferation 
fongique est inevitable dans Ie cas des moquettes contenant des fibres 
biodegradables (comme la jute) ou sur Ie dessus des thibaudes en mousse. 

Un grand nombre de moisissures peuvent rapidement proliferer sur des objets 
comme les boites de carton, les vetements et Ie papier. Verifier d'abord si 
les surfaces en contact avec Ie plancher sont humides. Rechercher les colonies 
de moisissures comme nous venons de l'indiquer. Les colonies qui croissent sur 
les vetements peuvent avoir l'aspect du poivre. Ce «poivre» peut etre 
constitue de grosses spores de quelque espece de moisissure. 
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Dans de l'eau stagnante, les bacteries ou les algues (lorsque visibles) 
brouillent l'eau, forment une couche visqueuse ou se deposent sur Ie fond. 
Seules quelques especes de moisissure proliferent dans l'eau, mais elles se 
forment generalement juste au-dessus de la ligne d'eau, prenant l'aspect d'un 
«cerne» noir. Des precipites de mineraux peuvent aussi se former dans l'eau et 
confondre l'observateur. 

Voici quelques directives generales pour evaluer la probabilite de 
contamination microbienne dans un immeuble : 

o La presence de moisissure ou d'une substance visqueuse dans un 
humidificateur ou dans un climatiseur, ou bien de moisissure dans un 
conduit men ant a l'un de ces appareils, ou en sortant, indique un 
probleme. 

o De meme, la m01S1ssure dans les conduits ou sur la surface des 
diffuseurs ou des persiennes d'evacuation dans une zone occupee est 
mauvais signe. 

o Le degre de contamination augmentera si la ventilation est 
interrompue pendant longtemps, et les sympt6mes en seront 
probablement d'autant plus aggraves. 

o Si l'on per~oit une odeur de moisi, crest sans doute qu'il y a de la 
moisissure quelque part; l'endroit precis ne saute toutefois pas 
toujours aux yeux. 

o Les taches d'humidite sur les murs peuvent trahir la presence de 
moisissure dans la cavite murale. 

o La temperature du chauffe-eau doit etre maintenue a au moins 75°C 
pour eliminer la bacterie Legionella. 

o La repartition spatiale des maladies ou des plaintes peut etre 
utile. Si les problemes s'etendent a tout l'immeuble, la 
contamination provient vraisemblablement des installations 
mecaniques. 

o Les problemes sont saisonniers, concernant les humidificateurs 
l'hiver et les climatiseurs centraux l'ete. 

2.2.9 L'ozone 

L'ozone peut avoir d'importants effets irritants sur les gens. La principale 
source d'ozone est la formation d'arcs electriques par les installations a 
haute tension, surtout a cause de depoussiereurs electriques defectueux. Ces 
dispositifs sont rares dans les immeubles d'appartements. Si des irritations 
sont per~ues lorsque ces appareils fonctionnent, cependant, ceux-ci devront 
etre inspectes pour s'assurer qu'ils sont propres et que les arcs electriques 
se forment bien (bruit sec a la decharge). Les circuits electriques a haute 
tension des chambres de transformateurs sont une source moins probable 
d'ozone. Encore une fois, Ie probleme decoule d'une defectuosite puisque les 
appareils fonctionnant normalement ne produisent pas beaucoup d'ozone. 
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2.2.10 L'amiante 

Les fibres d'amiante aeriennes sont tres preoccupantes depuis qu'on connait 
leur nature cancerigene. A l'epoque, l'amiante etait utilise pour Ie 
calorifugeage des conduits devant subir de fortes contraintes thermiques et 
pour ignifuger l'ossature. Lorsque l'amiante est contenu de telle sorte que 
ses fibres ne peuvent se propager dans l'air, il ne presente aucun danger, a 
moins que des travaux de renovation ne soient prevus. Toutefois, lorsque Ie 
recouvrement est degrade ou inexistant, il y a certes la danger de 
contamination de l'air. Les plans et les inspections doivent etablir si 
l'amiante a ete utilise dans la construction du batiment en question et 
determiner la possibilite que des fibres se liberent. 
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3.0 LISTKS DE CONTROLE POUR L'EVALUATION 

Cette section presente deux listes de contrale. L'une servira a evaluer Ie 
batiment et l'autre sera remise aux occupants pour qu'ils la remplissent. 

La liste de contrale visant l'evaluation du batiment est divisee en trois 
sections 

I Aires communes de l'immeuble 
II Fonctionnement des installations mecaniques et du systeme de 

chauffage, de ventilation et de climatisation 
III Appartements ou zones concernes 

De toute evidence, un certain nombre des listes de contrale de la section III 
pourraient etre utilisees dans un immeuble; et pour d'autres batiments, les 
systemes de chauffage, de ventilation et de climatisation pourraient etre 
suffisamment distincts pour permettre l'utilisation separee des feuilles de la 
section II. 

Les feuilles posent des questions numerotees de 1 a 40. Nombre d'entre elles 
comportent des questions additionnelles subdivisees en (a), (b), (c), etc. 
auxquelles on doit repondre si la reponse a la question principale est 
aff irmat i ve . 

En general, repondre «OUI» a une question signifie qu'il y a peut-etre une 
source de contamination de l'air dans la zone concernee. 

La Section 3.1 fournit quelques conseils sur la fa~on d'evaluer les reponses a 
chacune des questions. 
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1. 

2. 

3. 

4. 

5. 

6. 

I AIRES COMMUNES DE L'IMMEUBLE 

En quelle annee l'immeuble a-t-il ete construit? 
a) Les dessins conformes it l'execution de ce batiment ont-ils 

ete egares? 
b) Les dessins conformes aux installations de ce batiment 

oui/non 

ont-ils ete egares? oui/non 
c) Les manuels de fonctionnement et d'entretien du systeme de 

chauffage, de ventilation et de climatisation de cet immeuble 
ont-ils ete egares? oui/non 

d) Le systeme de chauffage, de ventilation et de climatisation 
est-il soumis it un programme d'entretien periodique? oui/non 

A-t-on recemment remplace la moquette dans certaines pieces? 
a) Dans l'affirmative, les odeurs ont-elles persiste pendant 

plus d'une semaine apres la pose? 
b) Si OUI, decrire les lieux. 

A-t-on recemment repeint certaines pieces? 
a) Dans l'affirmative, les odeurs ont-elles persiste pendant 

plus d'une semaine apres l'application de la peinture? 
b) Si OUI, decrire les lieux. 

A-t-on recemment procede it un nettoyage, ou procede-t-on 
regulierement it des travaux de nettoyage qui requierent de 
grandes quantites de solvants ou de substances chimiques? 
a) Si OUI, quels produits utilise-t-on? 

L'immeuble possede-t-il une installation centrale de chauffage ou 
un chauffe-eau it combustible? 
a) Peut-on observer des signes de fuite des gaz de combustion 

de la chaudiere dans la chaufferie, la salle des conduits de 
fumee ou les aires adjacentes? 

b) Peut-on sentir l'odeur des gaz de combustion dans la piece? 

L'immeuble dispose-t-il d'un garage de stationnement ferme? 
a) A-t-on constate que l'installation de ventilation ne 

fonctionnait pas? 
b) Est-ce qu'on interrompt la ventilation pendant certaines 

periodes? 
c) L'installation de ventilation est-elle contr6lee? 
d) Y a-t-il des capteurs de monoxyde de carbone dans Ie garage 

pour regir la ventilation? 
e) Dans l'affirmative, ont-ils ete etalonnes dernierement? 
f) Les conduits d'admission d'air et d'extraction 

sont-ils obstrues? 
g) L'effet de tirage aspire-t-il l'air du garage jusque dans 

l'immeuble? (Verifier au niveau des portes d'acces) 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
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7. 

8. 

9. 

L'immeuble compte-t-il un vide-ordures aboutissant au local de 
reception? 
a) La ventilation y est-elle arretee ou inefficace? 
b) L'air du local de reception des ordures ou du vide-ordures 

se deplace-t-il vers Ie reste de l'immeuble? 
c) Y regne-t-il une odeur deplaisante ou un relent de 

moisissure? 

L'immeuble offre-t-il une piscine, une baignoire a hydromassage 
ou une salle de conditionnement physique? 
a) L'entretien et Ie nettoyage semblent-ils irreguliers ou 

insuffisants? 
b) Y a-t-il des taches de moisissure sur les murs, les 

plafonds, les planchers, les appareils sanitaires ou 
les articles comme les rideaux de douche? 

c) Les murs, les planchers, les fenetres et les plafonds 
presentent-ils de la condensation? 

d) L'humidite semble-t-elle elevee? 
e) Des produits biodegradables (comme Ie bois) sont-ils 

souvent mouilles? 

L'immeuble comporte-t-il un sous-sol, une zone sous-jacente ou 
un vide sanitaire en terre? 
a) Y a-t-il des aires occupees a proximite? 

Si OUI, decrire les lieux. 

b) Ces aires sont-elles depourvues de ventilation? 
Y regne-t-il des odeurs de moisi? 

10. Y a-t-il des pieces dont les murs ou Ie plancher est perce par un 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 
oui/non 

puisard, des conduites de gaz ou d'eau, des fissures, etc.? oui/non 
a) Dans l'affirmative, decrire les lieux : 

b) Ces p1eces sont-elles depourvues de ventilation? 
c) Y regne-t-il des odeurs de moisi? 

11. Les murs de l'immeuble renferment-ils de la mousse isolante? 
a) II s'agit de polyurethane / de polystyrene / d'uree­

formaldehyde / d'un type inconnu. 

12. Les plans precisent-ils l'utilisation de l'amiante pour 
calorifuger les tuyaux ou ignifuger l'ossature? 
a) Si OUI, l'inspection a-t-elle permis de deceler des fibres 

en suspension pres des conduits et de l'equipement de 
traitement de l'air? 

13. L'immeuble a-t-il deja subi une inondation ou un debordement 
quelconque? 

14. Presente-t-il des signes de problemes d'humidite tels que: 
a) des taches ou de l'humidite sur les murs, Ie plancher, 

Ie plafond? 
b) des moquettes tachees, rayees ou detrempees? 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
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c) des odeurs de moisi? oui/non 
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II FONCTIONNEMENT DES INSTALlATIONS MECANIQUES ET DU SYSTEME DE 
CHAUFFAGE. DE VENTILATION ET DE CLIMATISATION 

Si l'immeuble compte deux tours ou deux ailes, ou plus, chacune commandee par 
une installation differente, remplir cette formule pour chacune d'elles. 

15. Decrire les installations de ventilation. 

16. La quantite d'air frais utilisee par l'installation de 
ventilation est-elle la mime A longueur d'annee? 

17. L'installation de ventilation de l'immeuble est-elle A 
recyclage d'air? 
a) Le systeme de chauffage, de ventilation et de climatisation 

est-il pourvu d'un cycle economiseur? 
b) Quel pourcentage maximal d'air frais utilise-t-il? 
c) Quel pourcentage minimal d'air frais utilise-t-il? 
d) Quel est Ie pourcentage d'air frais actuellement? 

18. L'air est amene aux etages par: 
un systeme A debit constant / un systeme A debit d'air variable / 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
-_% 
-_% 
-_% 

des pompes A chaleur / une autre installation / installation inconnue. 

19. Y a-t-il un dispositif de pressurisation des corridors? 
a) Le mouvement d'air entre Ie corridor et les appartements 

est-il inverse? 

20. A quelle degre maintient-on la temperature du reservoir 
alimentant l'immeuble en eau chaude? 

21. Le systeme de chauffage, de ventilation et de climatisation de 
l'immeuble est-il muni de bouches d'admission d'air frais 
distinctes? 
a) Des bouches se trouvent-elles A moins de trois etages 

au-dessus d'une rue A grande circulation? 
b) Des bouches se trouvent-elles A moins de 10 metres 

c) 

d) 

e) 
f) 

(30 pieds) de l'entree ou de 1a sortie du garage de 
stationnement? 
Des bouches se trouvent-el1es A moins de 10 metres 
(30 pieds) des bouches d'evacuation de cet immeuble ou d'un 
batiment adjacent? 
Les bouches se trouvent-elles A proximite d'eau stagnante 
ou d'une tour de refroidissement? 
Des debris organiques se sont-ils accumules pres des bouches? 
Trouve-t-on d'autres sources de pollution pres de l'une ou 
l'autre des bouches? 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 
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22. L'admission d'air frais de cet immeuble est-elle dotee d'un 
dispositif de filtration de la poussiere? 
a) Est-ce qu'il manque des filtres? 
b) Les filtres sont-ils changes moins souvent que ce que 

recommande Ie fabricant? 
c) Les filtres s'ajustent-ils si mal que l'air peut se 

faufiler sur les bords? 
d) Les filtres sont-ils enchevetres ou encrasses? 
e) Les filtres sont-ils mouilles? 

23. Utilise-t-on des humidificateurs a vapeur d'eau dans cet 
immeuble? 

24. 

25. 

a) Ces humidificateurs sont-ils supposes fonctionner en cette 
periode de l'annee? 

b) Fonctionnent-ils en ce moment? 
Dans l'affirmative, repondre a la question ci-dessous : 
c) Les bacs des humidificateurs sont-ils bouches au point 

de nuire a l'ecoulement de l'eau? 
d) Les bacs des humidificateurs cOlltiennent-ils une substance 

visqueuse? 
e) Peut-on y sentir une odeur de moisi? 
f) Y a-t-il de la moisissure dans les conduits situes pres 

des humidificateurs? 
g) Y a-t-il formation de mousse dans les humidificateurs? 
h) L'eau est-elle dure dans la region? 
i) Si oui, y a-t-il des depots de sediments sur les robinets? 
j) Souffle-t-on les poussieres de sediment dans les conduits 

apres avoir gratte les robinets pour en retirer les depots? 

Utilise-t-on des humidificateurs a injection de vapeur dans cet 
immeuble? 
a) Ces humidificateurs sont-ils censes fonctionner en cette 

periode de l'annee? 
b) Fonctionnent-ils en ce moment? 

Dans l'affirmative, repondre a la question ci-dessous : 
c) Introduit-on des produits chimiques dans la chaudiere ou 

dans les tuyaux pour prevenir la corrosion? 
Si OUI, indiquer Ie nom des produits : 

Cet immeuble est-il pourvu d'une installation de refroidissement 
de l'air? 
a) Cette installation est-elle supposee fonctionner en cette 

periode de l'annee? 
b) Cette installation fonctionne-t-elle actuellement? 

Dans l'affirmative, repondre a la question suivante 
c) Les bacs d'eau de condensation sont-ils nettoyes moins 

d'une fois par semaille? 
d) Y a-t-il une matiere visqueuse ou une proliferation 

quelconque dans les bacs? 
e) Les serpentins de refroidissement sont-ils encrasses? 
f) Le systeme exhale-t-il des odeurs de moisi? 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
OlIi/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 
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26. Les conduits ou les plenums de ventilation sont-ils calorifuges? oui/non 
a) L'isolant se trouve-t-il a l'interieur, done directement 

expose a l'air qui circule? oui/non 
b) S'est-il ecoule plus de cinq ans depuis Ie dernier nettoyage 

des conduits ou des plenums? oui/non 

27. Les conduits presentent-ils des signes de condensation? oui/non 
(Verifier d'abord les zones froides pres des bouches d'admission 
et apres avoir laisse refroidir les serpentins.) 
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III FEUILLK n'OBSKRVATIONS 
APPARTKMENTS OU ZONES CONCKRNKS 

A quel secteur de l'immeuble les observations suivantes s'appliquent-elles? 
Priere d'indiquer Ie numero d'etage, de piece ou d'appartement ou alors 
decrire brievement (exemple : rez-de-chaussee, probleme generalise, etc.). 

Repondre a toutes les questions en encerclant Ie «oui», Ie «non» ou l'une des 
reponses suggerees. 

28. Observations generales 

a) Les murs ou les plafonds portent-ils des taches d'humidite 
ou des traces de moisissure? 

b) Les moquettes, les rideaux ou autres sont-ils humides? 
c) Y a-t-il beaucoup de plantes en pots dans cette aire? 
d) Les plantes, les pots ou la terre presentent-ils des signes 

de moisissure? 
e) Les plantes semblent-elles infestees de mites? 
f) Y a-t-il des animaux dans l'appartement? 
g) Peut-on sentir des odeurs particulieres? 
h) Laquelle des odeurs suivantes y correspond Ie mieux? 

gaz d'echappement / fumee de diesel / chaufferie / appareil 
de chauffage / animaux / odeurs corporelles / moisi / 
produit chimique / solvant / ciment ou platre (humide) / 
poussiere / craie 

i) Les occupants utilisent-ils des ventilateurs pour accentuer 
Ie mouvement de l'air? 

j) Y a-t-il beaucoup de poussiere sur les surfaces planes? 
k) Remarque-t-on des signes de condensation sur les murs et 

les fenetres 

29. Y a-t-il des diffuseurs d'air? 
a) Peut-on remarquer l'un ou l'autre des signes suivants 

aut~ur des diffuseurs? 
moisissure / poussiere de craie / saletes 

b) Les diffuseurs sont-ils obstrues par des meubles, du papier 
ou d'autres objets? 

30. Trouve-t-on des ventilateurs d'extraction ou des aerateurs a 
lames dans l'appartement ou dans la zone concernee? 
a) Leur debit semble-t-il insuffisant? 
b) Y a-t-il des saletes aut~ur des aerateurs a lames? 
c) L'un ou l'autre de ces aerateurs est-il obstrue par des 

meubles, du papier ou d'autres objets? 

31. A-t-on ajoute une moquette ou des meubles neufs au cours des 
trois derniers mois? 

oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 
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32. 

33. 

34. 

35. 

36. 

37. 

Trouve-t-on de grandes surfaces couvertes de panneaux de 
particules ou de l'ameublement et des articles de decoration 
fabriques avec ce materiau? 

Y a-t-il une cuisiniere a gaz? 
a) A-t-on prevu des conduits d'evacuation pour les gaz de 

combustion produits par la cuisiniere? 
b) La cuisiniere est-elle employee sans que Ie 

ventilateur d'extraction ne soit mis en marche? 

Y a-t-il un foyer a bois ou a gaz dans cette zone? 
a) Semble-t-il mal ventile? 
b) L'alimentation en air semble-t-elle insuffisante? 

Y a-t-il un appareil de chauffage autonome (a gaz ou 
au kerosene)? 
Dans l'affirmative, 
a) Cet appareil fonctionne-t-il dans une zone mal ventilee? 
b) Peut-on percevoir une odeur de produits de combustion dans 

la piece? 
c) L'air de la piece est-il reintroduit au lieu d'etre 

evacue directement a l'exterieur? 

Y a-t-il un refrigerateur dans Ie logement? 
a) Peut-on voir des signes de moisissure dans Ie refrigerateur? 
b) Le tuyau de drainage du refrigerateur est-il bouche? 
c) Le bac de degivrage est-il humide et moisi? 
d) Le serpentin du condenseur est-il poussiereux? 

Y a-t-il de la moisissure sur les carreaux, les murs ou Ie 
plafond de la salle de bains? 

38. Trouve-t-on un humidificateur ou un deshumidificateur dans 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
oui/non 
oui/non 
oui/non 
oui/non 

oui/non 

Ie logement? oui/non 
a) Le bac, les serpentins et l'eau se trouvant dans ces appareils 

presentent-ils une accumulation de poussiere, de matiere 
visqueuse ou de moisissure? oui/non 

39. Peut-on observer de petites fuites regulieres a proximite de 
l'evier, de la toilette, de la baignoire ou des egouts? 

40. Les retraits mecaniques ou electriques ou autres voies d'entree 
pour les contaminants exterieurs sont-ils peu etanches? 

oui/non 

oui/non 
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QUESTIONNAIRE PORTANT SUR LES PLAINTES DES OCCUPANTS 

Quelle section de l'immeuble est l'objet du plus grand nombre de plaintes? 
Indiquer Ie numero d'etage, de piece ou d'appartement ou alors decrire 
brievement (exemple : rez-de-chaussee, probleme generalise, etc.). 

Les reponses que vous donnerez aux questions ci-dessous s'appliqueront a cet 
endroit. Lorsqu'un choix est propose, encercler la reponse convenant Ie mieux. 
Inscrire votre propre reponse aux endroits indiques. L'espace necessaire est 
fourni. 

1. Quelle est la temperature habituelle de ce lieu? 
correcte / trop elevee / trop basse / parfois trop chaud, 
parfois trop froid 

2. Decrire la qualite habituelle de l'air dans cette p1ece. 

3. 

correct / courants d'air / stagnant / renferme / vicie / sec 

Y a-t-il des odeurs qui vous derangent a cet endroit? 
Si QUI, a quelle frequence sentez-vous ces odeurs? 

rarement / a l'occasion / souvent / constamment 
Laquelle des odeurs suivantes y correspond Ie mieux? 

gaz d'echappement / fumee de diesel / chaufferie / appareil 
de chauffage / odeurs corporelles / moisi / produit 
chimique / solvant / ciment ou platre (humide) / 
poussiere ou craie 

Selon-vous, qu'est-ce qui est a l'origine de l'odeur? 

4. Pouvez-vous regler l'un ou l'autre des problemes susmentionnes? 
Comment? 

5. Y a-t-il deja eu un «degat d'eau» comme une inondation ou un 
debordement dans cette partie de l'immeuble, a cet etage ou 
au-dessus de celui-ci? 

6. Avez-vous des antecedents d'allergies? 
Dans l'affirmative, de quel genre d'allergie s'agit-il? 

respiratoire / cutanee / alimentaire / autre 
Vos allergies empirent-elles lorsque vous vous trouvez dans 
cet immeuble? 

7. Parmi les symptomes suivants, lesquels sont selon vous sont 
causes par ce batiment? 

maux de tete / fatigue / etourdissements / vertiges / nausees / 
problemes gastriques / irritation de la peau / secheresse des 
yeux / demangeaisons oculaires / larmoiements / vue brouillee / 
embarras de la respiration nasale / ecoulement nasal / 
eternuements / maux de gorge / secheresse de la gorge / 
problemes thoraciques / toux / asthme 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 

oui/non 
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8. A quel moment de la journee les symptomes se manifestent-ils avec 
Ie plus de force? 

9. 

matin / apres-midi / soir / nuit / tout Ie temps pareil 
Durant quels jours de la semaine vous plaignez-vous Ie plus? 

la semaine / la fin de semaine / tout Ie temps pareil 

Les symptomes c01ncident-ils avec les activites de nettoyage ou 
d'entretien ou les suivent-ils? 
Si OUI, decrire l'activite. 

Commentaires 

oui/non 
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3.1 Resume de I'evaluation 

En general, trois facteurs doivent etre pris en consideration avant de decider 
si Ie probleme de qualite de l'air est suffisamment grave pour poursuivre 
l'investigation. On peut se les rappeler en retenant Ie sigle OViP qui 
signifie Occupants, Ventilation inadequate et Polluants. La presence des 
occupants est importante. En effet, on peut parfois tolerer des problemes dans 
des pieces inoccupees comme les locaux techniques de sous-sol. Le niveau de 
ventilation fourni a un local doit generalement etre equivalent a la 
concentration de contaminants produits dans cette piece. La capacite de la 
ventilation doit donc etre determinee en tenant compte de ces deux derniers 
facteurs. 

Les listes de contrale sont con~ues de telle sorte qu'une reponse affirmative 
reflete un probleme potentiel qui n'est pas necessairement existant. Pour les 
questions qui les completent, plus on trouve de «oui», plus les chances de 
decouvrir un probleme sont grandes. Les notes suivantes correspondent aux 
numeros de question de la formule d'evaluation et fournissent quelques 
indications sur Ie processus de decision. 

Numero de 
question 

1 Clarifie l'utilite de l'information sur laquelle se fonde 
l'evaluation. 

2 a 14 Evaluent les sources de pollution dans l'immeuble. Les 
preoccupations particulieres possibles par question vont comme 
suit : 

2 a 4 Composes organiques volatils 

5 Produits de combustion emanant des appareils de chauffage 

6 Monoxyde de carbone provenant des garages de stationnement 

7 Odeurs et contamination biologique associees aux ordures 

8 Humidite et proliferation de moisissure qui en decoule 

9 Radon et proliferation de moisissure causee par l'humidite 

10 Radon 

11 MIUF 

12 Amiante 

13 et 14 Proliferation de moisissure 
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II Fonctionnement des installations mecaniques et du systeme de chauffage, de 
ventilation et de climatisation 

15 a 19 

20 

Ces questions etablissent de quelle sorte de ventilation mecanique 
controlee est pourvu l'immeuble. Bien souvent, les tours 
d'habitation sont depourvues de systemes de circulation, comptant 
sur un systeme de pressurisation de corridor pour assurer la 
ventilation par infiltration naturelle. 

Si la temperature est superieure a 60°C, les bacteries Legionella 
ne peuvent ni survivre, ni se reproduire. 

21 Le monoxyde de carbone peut representer un probleme si les bouches 
d'admission surplombent une rue a grande circulation ou sont situees 
pres d'un embarcadere ou d'un garage de stationnement reconnu pour 
constituer une source de pollution potentielle. L'air contamine 
sortant d'une bouche d'evacuation peut retourner a l'interieur du 
batiment si les bouches d'admission et d'evacuation sont trop pres 
les unes des autres. Les debris organiques ou l'eau stagnante 
peuvent entrainer une contamination biologique. 

22 Les particules peuvent etre une source de probleme en l'absence de 
filtres ou si ces derniers ne sont pas entretenus. Des filtres 
constamment humides peuvent favoriser la proliferation de la 
moisissure. 

23 La contamination biologique peut etre engendree par les 
humidificateurs a vapeur d'eau si les bacs ne sont pas nettoyes. Si 
l'eau renferme une grande quantite de mineraux dissous, il est 
possible que des problemes de particules surgissent. 

24 Les produits chimiques servant a proteger la chaudiere ou les tuyaux 
de vapeur peuvent penetrer dans Ie circuit de ventilation et etre 
distribues dans tout l'immeuble. 

25 Une contamination biologique peut se produire si l'installation de 
climatisation n'est pas nettoyee regulierement. Cette situation 
survient surtout lorsque l'eau stagnante de condensation contribue a 
la proliferation bacterienne ou biologique. 

26 Les particules ou les fibres des materiaux isolants (surtout la 
salete) apparaissant dans les conduits peuvent parfois s'accumuler 
si les conduits sont calorifuges de l'interieur. 

27 La proliferation biologique peut etre Ie resultat de la 
condensation. Les odeurs en sont un signe externe. L'observation 
directe peut etre difficile. 

28 Les observations generales fournissent des indices sur d'eventuels 
problemes. 

29. Rechercher des signes de salete dans les conduits laissant 
entrevoir la presence de particules pouvant obstruer les bouches 
d'admission d'air et occasionner une mauvaise distribution de l'air. 
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30 

31 a 32 

33 a 35 

36 a 39 

40 

Meme remarque que precedemment, sauf qu'il s'agit ici du circuit 
d'extraction au lieu du circuit d'admission. 

On est surtout preoccupe par les composes organiques volatils de 
formaldehyde degages par les colles et les solvants d'ameublement. 

Produits de combustion 

Sources habituelles de contamination fongique. 

On recherche des voies d'entree possibles pour les contaminants 
engendres a l'exterieur de l'appartement. 
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4.0 METiiODES DE MESURE 

4.1 Instruments de mesure suggeres 

Dans la plupart des cas, les resultats de l'evaluation preliminaire precisent 
quels contaminants doivent etre mesures dans un immeuble particulier. 
Lorsqu'on desire utiliser un necessaire d'essai convenant a un large eventail 
de batiments, nous suggerons de faire appel aux instruments de mesure decrits 
ci-dessous. Ces choix sont fondes sur la pertinence, la precision, la 
simplicite et Ie cout des appareils. 

II faut generalement evaluer la temperature et l'humidite. On dispose de 
divers outils pour mesurer l'humidite. Buchan, Lawton, Parent Ltd. a obtenu de 
bons resultats avec des psychrometres ventiles relativement simples. En outre, 
un certain nombre d'instruments electroniques, dont Ie plus connu est Ie 
Vaisala HMI, serie 31, sont precis et faciles d'emploi. Nous deconseillons Ie 
psychrometre manuel a rotation, car la precision depend trop de l'operateur. 

La pompe a echantillonnage GASTEC et les tubes reactifs pour dioxyde de 
carbone, monoxyde de carbone, ozone, formaldehyde et solvants hydrocarbures 
peuvent etre de bons outils de depistage. La precision des tubes n'est que de 
+ 25 p. 100 et certains tubes, surtout en ce qui concerne les solvants 
hydrocarbures, ne sont pas suffisamment sensibles pour detecter les faibles 
concentrations de polluants qui pourraient etre preoccupantes quant aux effets 
a long terme. lIs sont neanmoins faciles a utiliser et decelent les problemes 
graves a peu de frais. 

Un mesureur de gaz carbonique a infrarouge (Buchan, Lawton, Parent Ltd. a 
recours au Nova 305 SBDL, mais il existe plusieurs autres appareils qui sont 
consideres comme satisfaisants par Travaux publics Canada, dont Ie Fuji ZFP5, 
l'Horiba APBA 210 et Ie GASTEC R1-411). 

Un detecteur electro-chimique de monoxyde de carbone. (Buchan, Lawton, 
Parent Ltd. utilise Ie Nova 305 SBDL a double usage. Travaux publics Canada a 
determine que l'appareil de mesure CO 260 de la societe Industrial Scientific 
Devices etait satisfaisant. Au moins une entreprise de location offre ce type 
d' appareil. ) 

Un appareil d'echantillonnage chimique de formaldehyde. Lorsqu'on est a cours 
de temps, Travaux publics Canada recommande d'utiliser la trousse de mesure du 
formaldehyde de la firme STC, laquelle emploie un echantillonneur a barbotage 
passif et des comprimes reactifs individuels. Cette methode est relativement 
simple et autosuffisante. Pour les locaux residentiels, un echantillonnage 
prolonge est tout indique. A cet egard, l'echantillonneur PF1 de Air Quality 
Research Incorporated convient tout a fait, mais requiert les services d'un 
laboratoire et, par consequent, peut s'averer relativement couteux pour 
n'importe quelle quantite. C'est toutefois un appareil reconnu et tres facile 
a utiliser. 
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Parmi les appareils electroniques servant a mesurer les particules inhalables, 
on en trouve qui font appel au principe de la diffusion de la lumiere ou de la 
masse piezoelectrique. Ces instruments ne conviennent vraiment pas aux faibles 
niveaux de particules aixquels on est en droit d'attendre dans un appartement. 
Nous ne suggerons donc pas de mesurer les particules regulierement a moins de 
soup~onner la presence d'un probleme. Dans ces cas, il est meme plus facile 
d'avoir recours a la methode gravimetrique en prenant un echantillon d'air a 
travers un filtre. Le filtre doit etre pese avant et apres l'echantillonnage 
afin de determiner Ie poids des particules recueillies. Les pompes a 
echantillonnage sont relativement couteuses (soit environ 1 500 $), mais au 
moins une compagnie de location les loue a l'unite ou en groupes de cinq a des 
tarifs quotidiens raisonnables. La pOUSS1ere peut etre examinee au microscope 
afin d'etablir si elle renferme de l'amiante ou d'autres matieres specifiques. 

Les echantillonneurs de radon se presentent sous diverses formes. Les 
contenants a charbon sont les plus populaires, rna is Buchan, Lawton, 
Parent Ltd. prefere Ie systeme «R.A.D.», une methode d'echantillonnage actif 
qui mesure les descendants du radon (les resultats sont donnes en niveaux 
operationnels [WL]). Le temps d'exposition du systeme R.A.D. est 
habituellement d'une semaine. 

L'evaluation de la contamination bio1ogique ne peut pas vraiment etre 
consideree comme une technique de mesure simple. Certaines methodes 
d'echantillonnage (comme l'echantillonneur Anderson ou Ie Biotest RCS) 
fournissent une estimation du niveau de particules aeriennes pouvant 
proliferer en colonies de moisissures sur les plaques ou les bandes a la 
gelose. Les resultats peuvent etre trompeurs et il faudra en fin de compte 
determiner l'espece et la source de l'inoculum. Les echantillons de materiaux 
contamines doivent etre envoyes a un expert aux fins d'analyse. (Buchan, 
Lawton, Parent Ltd. a recours aux services de la firme Residential and 
Industrial Fungal Detection Service, situee au 4, Birkett Street, a Nepean 
(Ontario) K2J 2V8). Si lIon soup~onne une contamination biologique, des 
echantillons doivent etre preleves selon les quantites suivantes dans les 
zones suspectes determinees lors de l'evaluation preliminaire. 

Quantite et type d'echanti11on requis pour une estimation de 1a 
contamination bio1ogique 

Eau stagnante : echantillon de 30 mL recueilli dans un flacon sterile. 

Poussiere (provenant des conduits, etc.) : echantillons de 2 a 5 mL 
recueillis dans un flacon sterile. 

Murs et plafonds : L'echantillon ideal consisterait en un morceau de 
200 mm x 200 mm du materiau a analyser. Lorsque ce n'est pas 
praticable, on pourra fournir quelques ecailles de peinture dans un 
flacon de pilules ou dans un contenant a pellicule photographique. 

Moquette : Si la moquette doit etre jetee, on suggere de faire analyser 
plusieurs echantillons de 200 mm x 200 mm que lIon expediera dans 
des enveloppes separees. Si ce nlest pas possible, prelever, a 
l'aide dlun couteau bien tranchant ou de ciseaux et de pinces, 
plusieurs morceaux de fibres tachees sur Ie revers de jute. 
Transporter les echantillons dans un flacon a pilules ou dans un 
contenant a pellicule photographique. 
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A cause des couts necessaires au prelevement d'echantillons de composes 
organiques volatils, on ne peut Ie considerer comme une «evaluation simple». 
Cependant, si l'on s'associe a un laboratoire qui effectue des analyses de 
composes organiques volatils, Ie prelevement des echantillons pourra se fa ire 
par des non-inities. Si Ie laboratoire fournit Ie materiel d'echantillonnage, 
il faudra suivre les instructions fournies. 

Au lieu d'evaluer des contaminants particuliers, pour obtenir des donnees sur 
la qualite generale de l'air interieur, on peut aussi proceder a un dosage 
biologique comme celui mis au point par la societe Bioquest International. On 
utilise des tubes absorbants passifs pour pre lever des gaz et des particules 
organiques. On introduit Ie melange qui en resulte dans des colonies de 
nematodes. En comparant la proliferation de la colonie a une colonie de 
controle, on arrive a determiner la qualite globale de l'air. 

On trouvera davantage de details sur cet equipement plus loin dans cette 
section ainsi que des renseignements sur les niveaux cibles pour les gaz 
mesures, les fournisseurs, la sensibilite et la precision. 

4.2 au et quand mesurer 

Si les listes de controle permettent de soupyonner des problemes de qualite de 
l'air potentiels justifiant une confirmation au moyen d'une analyse, 
l'investigateur entreprendra la seconde etape, a savoir une evaluation au 
moyen d'instruments de mesure simples. Pour determiner la concentration des 
polluants, il ne suffit pas de prelever des echantillons la ou les listes de 
controle ont decele un probleme et au moment Ie plus pratique. Les donnees 
ainsi recueillies pourraient se reveler sans aucune valeur pour les raisons 
suivantes 

o La gravite du probleme peut varier selon Ie moment de la journee et 
Ie jour de la semaine. 

o L'air de l'exterieur change d'un endroit a l'autre et cette variable 
influe sur l'air interieur. 

o L'equipement pourrait etre defectueux. 

Pour realiser une evaluation efficace, il importe de pre lever les echantillons 
au bon moment et d'etablir une base de controle pour les donnees. On prendra 
donc des mesures en certains endroits (zones de controle) qui serviront a 
comparer les resultats des echantillonnages en zone d'essai. Cette methode 
permet de tenir compte des variations de la qualite de l'air exterieur et de 
parer a d'eventuels problemes d'equipement. 

Les zones de controle appropriees incluent 

o les bouches d'admission d'air; 
o une autre zone exterieure (si l'air d'admission risque d'etre deja 

contamine); 
odes endroits a l'interieur ou l'on suppose que l'air est exempt du 

polluant dont on tente de determiner la presence. 
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Les zones d'essai doivent comprendre : 

o les endroits des ignes par les listes de contrale qui pourraient 
contenir les polluants a mesurer; 

o les endroits faisant l'objet de plaintes (les polluants peuvent se 
deplacer a l'interieur d'un immeuble en suivant des voies 
surprenantes) 

o les bouches d'extraction. 

Le contrale des polluants provenant de l'ossature de l'immeuble, de 
l'ameublement, des articles de decoration ou de la ventilation (Ie 
formaldehyde, certains produits chimiques volatils, la contamination 
biologique, etc.) peut etre fait a n'importe quel moment. En revanche, il est 
preferable de mesurer les polluants qui sont occasionnes par les occupants 
(comme Ie dioxyde de carbone) ou leurs activites (passe-temps, nettoyage, 
stationnement, etc.) lorsque ces activites ont eu lieu. 

La periode de l'annee doit aussi etre prise en consideration. Si Ie batiment 
dispose d'une installation de ventilation a debit variable, Ie debit d'air 
frais risque d'etre vraisemblablement plus faible durant les periodes tres 
fro ides ou tres chaudes. Les concentrations de polluants, par consequent, 
seront generalement plus elevees au milieu de l'hiver et de l'ete. Certaines 
sources sont saisonnieres : les humidificateurs et les appareils de chauffage 
en hiver, les installations de climatisation et Ie pollen en ete, et ainsi de 
suite. 

Nous avons suggere des criteres generaux permettant de choisir les lieux et 
les periodes d'evaluation. Le lecteur trouvera au Tableau 4.1 une description 
plus detai11ee des endroits convenant au pre1evement des echanti110ns de 
contra1e. Le Tableau 4.2, pour sa part, enumere les endroits et 1es periodes 
appropries pour 1a prise des mesures d'essai. Ce tableau est base sur 1es 
sources de polluants et 1es endroits faisant l'objet de plaintes qui ont ete 
determines par les 1istes de contrale. 

Les zones de contra1e ne servent pas a mesurer 1a temperature, l'humidite 
relative et 1e debit d'air puisque ces parametres sont commandes par 1es 
installations mecaniques de l'immeub1e. 11 faut s'attendre a ce que 1es 
va1eurs obtenues a l'interieur different de ce11es obtenues a l'exterieur. 

11 est habitue1lement preferable de proceder aux mesures d'essai et de 
contra1e en meme temps tout en prenant soin de choisir un moment convenab1e 
pour les zones d'essai. 
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Tableau 4.1 

ZONES DE CONTROLE CONVENABLES POUR MESURER LES POLLUANTS 

Pollusnt 

Dioxyde de carbone 

Monoxyde de carbone 

Formaldehyde 

Particules 

Radon 

Composes organiques volatils 

Contamination biologique 

Zone de controle convensble 

- bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; au niveau du sol ou sur 
Ie toit 
interieur; zone inoccupee 

- bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; to it ou etage superieur 
- interieur; au-dessus du deuxieme 

etage 

- bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; toit ou etage superieur 
du cote de l'immeuble ou se 
trouvent les filtres a particules 

- interieur; zone inoccupee 

- bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; toit ou etage superieur 
du cote de l'immeuble ou se 
trouvent les filtres a particules 
interieur; zone inoccupee 

exterieur; zone couverte (que ni la 
pluie, ni Ie vent ne peuvent 
atteindre 

- interieur; au-dessus du deuxieme 
etage 

bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; au niveau du sol ou sur 
Ie to it 

- interieur; loin des zones ou lIon a 
etabli la presence de sources de 
polluant 

- bouches d'admission d'air 
(non contaminees) 

- exterieur; sur Ie toit 
- interieur; zone exempte de 

moisissure, d'eau ou de plantes 

32 



Tableau 4.1 

ZONES D'ESSAI ET PERIODES IDEALES POUR MESURER LES POLLUANTS 
ET LES AUTRES PA.R.AMETRES 

Pollusnt ou psrsmetre 

Dioxyde de carbone 

Monoxyde de carbone 

Formaldehyde 

Particules 

Radon 

Composes organiques 
volatils 

Composes organiques 
volatils 

Contamination biologique 

Humidite 

Mouvement d'air 

Zone d'esssi 

- sources de polluant 

- sources de polluant 
- zones objets des plaintes 
- cages d'escaliers communi-

quant avec les sources 
- conduits d'evacuation 

- sources de polluant 
(batiment) 

- zones objets de plaintes 

- sources de polluant 
- zones objets de plaintes 
- conduits d'evacuation 

- sources de polluant 

sources de polluant 
(batiment) 

- zones objets des plaintes 
- conduits d'evacuation 

sources de polluant 
( activite) 

- zones objets des plaintes 
- conduits d'evacuation 

- sources de polluant 
(batiment) 

- zones objets des plaintes 

- air d'alimentation 
- zones objets des plaintes 

- pres des diffuseurs 

Periode de mesure 

- periode d'occupation 
intense 

- lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

- moment ou des 
produits de 
combustion peuvent 
etre engendres 

- lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

- moment ou des 
produits de 
combustion peuvent 
etre engendres 

- lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

- periode ou lIon 
soup~onne la presence 
du polluant 

- lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

fin de matinee 
- fin d'apres-midi 
- 10rsque Ie taux 

d'air frais est bas 
- apres des travaux de 

nettoyage ou 
d'entretien 

- lorsque Ie taux 
d'air frais est bas 

- ete 

- milieu de l'hiver 
- milieu de l'ete 

- pendant que Ie 
systeme de 
ventilation 
fonctionne 
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4.3 Contaminants et methodes de me sure 

Les pages qui suivent fournissent de l'information sur les contaminants dont 
il est question dans Ie present rapport et sur les methodes de mesure 
suggerees par les auteurs ainsi que par les Services d'architecture et de 
genie de Travaux publics Canada. 

En general, on a Ie choix entre plusieurs instruments ou methodes pour une 
meme analyse. La disponibilite d'un instrument ou d'une methode pes era 
beaucoup dans la balance lorsque l'utilisateur arret era son choix. Pour chaque 
contaminant, des «Remarques a l'intention de l'utilisateur» offrent quelques 
conseils concernant l'instrument ou la methode choisi pour mesurer la 
contamination de l'air interieur. On presume dans ces instructions que 
l'utilisateur a obtenu et lu Ie manuel de fonctionnement de l'instrument en 
question. 
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4.3.1 Methodes de mesure simples 

Contalllinants : 

Sources : 

Limite d'exposition 
adlllissible : 
(pour les babitations) 

Instrulllent : 

Fournisseur : 

Entreprises 
de location 

Principe de 
fonctionnelllent 

Sensibilite : 

Precision : 

Autres metbodes ou 
instruments 

TEMPERATURE et HUMIDlTE 

Systeme de chauffage, de ventilation et de 
climatisation et problemes d'aeration 

Humidite : 
Sante et Bien-etre social Canada 

HR entre 30 et 80 p. 100 en ete 
HR entre 30 et 95 p. 100 en hiver 

ASHRAE 
HR entre 25 et 65 p. 100 

Temperature 
Hiver - entre 20 et 24°C 
Ete - entre 22 et 26°C 

VAISALA HMI-31/HMP-31UT (1 000 $) 

Hoskins Scientific 
1156 Speers Road 
Oakville (Ontario) 

Temperature : Thermistance a base de platine 
HR : condensateur a film mince polymerique 

Temperature : de - 40 °c a + 80 °c 
HR : de a a 100 p. 100 

Temperature : ~ 0,3 °c 
HR : ~ 2 p. 100 entre a et 80 p. 100, 
_ 3 p. 100 entre 80 et 100 p. 100 

Psychrometres ventiles 
Solomat, serie MPM 
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ContB6linant : 

Sources : 

Limite d'exposition 
admissible : 

Concentration type 
en milieu interieur : 

Effets sur 1a sante 

Instrulllents : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de location : 

Principe de 
fonctionnelllent : 

Sensib.ilite : 

Precision : 

De1ai pour obtenir 
1es resu1tats : 

Autres methodes ou 
instrulllents 

DIOXYDE DE CARBONE (C02) 

Metabolisme humain, combustion 

Sante et Bien-etre social Canada - 3 500 ppm 
Limite suggeree pour les bureaux - 1 000 ppm 

de 400 it 600 ppm 

Maux de tete, etourdissements, vertiges 

- NOVA 305 SBDL, 306, 390 (3 500 $) 
- Fuji ZFP5 (3 300 $) 
- Horiba APBA 210 (4 200 $) 
- GASTEC RI-411 (3 400 $) 

NOVA Analytical Systems Inc. 
7, Lansdowne Avenue 
Hamilton (Ontario) 

Safety Supply Canada 
Analygas System Ltd., Scarborough 
Levitt-Safety Ltd. 

On preleve de l'air non dispersif dans l'infrarouge 
et on Ie fait traverser un faisceau infrarouge. La 
concentration de CO2 est mesuree par Ie detecteur et 
Ie resultat exprime en ppm. 

Entre 0 et 3 000 ppm 

+ 5 % it echelle reel Ie 

Aucun 

Tube de detection ou pompe manuelle GASTEC ou Drager 
(150 $) (25 $ pour 10 tubes) 
Precision d'environ + 25 % 

Remarques a l'intention de l'uti1isateur : 

Les instruments de mesnre it infrarouge sont maintenant 1a norme pour 
determiner 1es concentrations du dioxyde de carbone dans l'air ambiant. 
L'uti1isateur doit toutefois prendre deux precautions. Ces apparei1s prennent 
du temps it se rechauffer et i1s sont sujets it des derives causees par Ie 
temps, la temperature et Ie transport. lIs doivent done etre etalonnes avec 
soin. 
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L'etalonnage requiert deux points de mesure connus afin d'etablir Ie «zero» et 
la «sensibilite». On peut obtenir la valeur du gaz a la pression zero de deux 
fa~ons : soit en ayant recours a de l'azote a l'etat gazeux (puisqu'il est 
exempt de CO

2
), soit en utilisant un epurateur pour enlever Ie CO2 de l'air. 

La premiere methode est preferable pour l'etalonnage au banc, mais l'epurateur 
pourrait etre plus avantageux sur Ie terrain. Le second point de mesure 
necessite un gaz d'etalonnage dont on connait la quantite de CO

2 
dans l'azote 

a l'etat gazeux. La concentration de CO
2 

dans Ie gaz d'etalonnage doit se 
trouver a la limite superieure de la sensibilite attendue. Dans Ie cas de la 
qualite de l'air interieur, une valeur de 1 000 ppm est appropriee. 

L'instrument doit etre etalonne au banc avant et apres chaque journee d'essai. 
II faut aussi verifier Ie «zero» sur Ie terrain, et c'est la qu'un epurateur 
peut s'averer particulierement utile. 

Bien que les methodes d'etalonnage puissent varier legerement d'un instrument 
a l'autre, elles se resument a peu pres a ceci : 

o Mettre l'instrument en marche et Ie laisser fonctionner pendant au moins 
15 minutes pour qu'il puisse se rechauffer. 

o Remplir un sac de plastique de 2 ou 3 litres de gaz a la pression zero et 
l'attacher a la conduite d'entree. Attendre que l'instrument se stabilise 
(habituellement de 5 a 10 minutes). 

o Avec Ie bouton de calage de l'instrument, regler la lecture a 0 ppm. 

o Transferer 2 ou 3 litres de gaz d'etalonnage dans un sac de plastique et 
attacher ce dernier a une conduite d'entree. Attendre que l'instrument se 
stabilise, puis regIer, au moyen du bouton de sensibilite, la lecture de 
sorte qu'elle corresponde a la quantite connue de CO2 se trouvant dans Ie 
gaz d'etalonnage. 

o Faire repasser Ie gaz a la pression zero dans l'instrument et rajuster Ie 
zero s'il y a lieu. 8i l'ajustement requis est assez considerable, il 
faudra peut-etre rajuster la sensibilite a l'aide du gaz d'etalonnage et 
verifier de nouveau Ie zero jusqu'a ce que l'utilisateur estime que 
l'instrument lit les deux points avec la precision desiree. 

Sur Ie terrain, il faudra rajuster Ie zero au moyen du gaz a la pression zero 
ou de l'epurateur. II est souhaitable, mais pas absolument necessaire, de 
verifier la limite superieure de sensibilite a l'aide du gaz d'etalonnage. 

Se rappeler que l'instrument requiert beaucoup de temps pour se rechauffer et 
ce, meme apres une interruption momentanee. La plupart des instruments sont 
dotes d'un bloc-piles et d'un cordon d'alimentation. Si lIon prevo it prendre 
des mesures pendant toute une journee, il serait preferable d'effectuer Ie 
plus grand nombre d'essais possible en utilisant Ie cordon d'alimentation. 
Ceci dit, si l'instrument fonctionne a piles, il devra etre laisse en marche 
en tout temps afin d'eviter d'attendre qu'il se rechauffe entre chaque essai. 
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Contaminant : 

Sources : 

Limite d'exposition 
admissible : 

Concentration type 
en milieu interieur : 

Effets sur 1a sante : 

Instruments : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de location : 

Principe de 
fonctionnement : 

Sensibi1ite : 

Precision : 

Autres methodes ou 
instruments 

MONOXYDE DE CARBONE (CO) 

Tuyaux d'echappement des voitures et des camions, 
appareils de chauffage a mazout ou au kerosene. 

Sante et Bien-etre social Canada 
25 ppm, 1 h - 11 ppm, 8 h 

de 0,5 a 2 ppm 

Maux de tete, alteration de l'acuite visuelle et de 
l'activite cerebrale. La mort survient a 1 000 ppm. 

- NOVA 305, 306, 390 SBDL (3 500 $) 
- Moniteur CO 260 (1 125 $) 
- Industrial Scientific Devices 

NOVA Analytical Systems Inc. 
7, Lansdowne Avenue 
Hamilton (Ontario) 

Safety Supply Canada 

Moniteur CO 260 : 
Hazco Canada Inc. 
6567, Mississauga Road 
Mississauga (Ontario) K5N lA6 

Le CO passe dans un milieu de diffusion puis est 
capte par une electrode electrocata1ytique, ce qui 
engendre un courant electrique proportionne1 a 1a 
concentration du gaz. 

Entre 0 et 1 000 ppm 

! 1 ppm 

Tube react if ou pompe manuelle GASTEC ou Drager 
(150 $) (25 $ pour 10 tubes) 
Precision d'environ + 25 % 

Remarques 8 l'intention de l'uti1isateur : 

Les detecteurs electro-chimiques de monoxyde de carbone doivent etre 
etalonnes. lIs sont moins sensibles que les detecteurs de CO2 a infrarouge et 
on n'ajuste habituellement pas leur sensibilite. On doit toutefois fa ire 
verifier Ie zero de fa~on periodique a l'aide d'un gaz a 1a pression zero 
(azote a l'etat gazeux) ou d'un epurateur. Nombre de ces instruments 
necessitent.un long temps de prechauffage et doivent se rechauffer de 15 a 30 
minutes avant Ie debut des mesures. Puisque ces instruments exigent tres peu 
de courant electrique, leur pile interne peut etre utilisee toute une journee 
sans probleme. 
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Contaminant : 

Sources : 

Limite d'exposition 
admissible : 

Concentration type 
en milieu interieur 

Effets sur 1a sante : 

Instruments : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de location : 

Principe de 
fonctionnement : 

Sensibi1ite : 

Precision : 

Autres methodes ou 
instruments 

MIUF, materiaux de construction (moquettes, panneaux 
de particules, tissus), liquides de nettoyage, 
adhesifs. 

Sante et Bien-etre social Canada 
Niveau cible - 0,05 ppm 
Niveau d'intervention - 0,1 ppm 

ASHRAE - moyenne de 0,1 ppm pendant 8 heures 

de 0,02 a 0,1 ppm 

Irritation des yeux et des voies respiratoires 
superieures. 

- Echantillonneur sept jours AQRI PF1 (40 $ chacun) 

ORTECH International 
Sheridan Park Research Community 
2395, Speakman Drive 
Mississauga (Ontario) L5K 1B3 

Air Quality Research Inc. 
901, Grayson Street 
Berkeley, CA 94710 

Air Technology Labs Inc. 
548, Mallard Circle 
Fresno, CA 93710 

Les vapeurs de formaldehyde penetrent dans Ie 
contenant jusqu'a un papier impregne d'une substance 
chimique absorbante. I.e formaldehyde est par la suite 
extrait en laboratoire ~t on est alors en mesure de 
determiner l'exposition ponderee en fonction du 
temps. 

Entre 0,02 et 10,0 ppm 

+ 25 % 

Trousse de mesure du formaldehyde de 1a firme STC 
(100 echantillons pour 750 $) 

Hemarques 8 l'intention de l'uti1isateur : 

Pour la plupart des mesures en milieu residentiel, on suggere d'avoir recours 
au dosimetre passif PF1 de l'Air Quality Research Institute. II ressemble a un 
flacon de pilules. II s'agit de retirer Ie couvercle du dosimetre et de Ie 
laisser sur place pendant environ une semaine. On doit alors replacer Ie 
couvercle et l'envoyer a un laboratoire aux fins d'analyse. Au Canada, ces 
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echantillonneurs sont fournis et analyses par quelques laboratoires 
commerciaux, dont ORTECH International, a Toronto. lIs sont offerts en 
trousses de deux unites. Une etiquette collee sur chaque dosimetre permet 
d'inscrire l'heure et la date ou l'on a ouvert et referme Ie contenant. On 
fournit egalement un ruban ainsi qu'une punaise pour pouvoir accrocher 
l'echantillonneur au plafond, sur les appareils d'eclairage ou sur les 
meubles. Puisque l'echantillonneur procede par diffusion de l'air, il ne faut 
pas qu'il soit suspendu pres des bouches de distribution du systeme de 
chauffage au de ventilation a cause des courants d'air. II ne doit pas non 
plus etre suspendu a moins de 6 pouces des murs ou pres des fenetres. Chaque 
trousse contient un mode d'emploi. 
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Cont:am.inant: : 

Sources : 

L.im.it:e d'expos.it:.ion 
adm.iss.ible : 

Concent:rat:.ion t:ype 
en m.il.ieu .int:er.ieur 

Effet:s sur 18 sant:e : 

Inst:rument:s : 

Fourn.isseurs : 

Ent:repr.ises 
de locat:.ion : 

Pr.inc.ipe de 
fonct:.ionnement: : 

Sens.ib.il.it:e : 

Prec.is.ion : 

Aut:res met:hodes ou 
.inst:rument:s 

RADON 

Produit de la decomposition de l'uranium, Ie radon 
monte du sol et est souvent emprisonne dans les 
habitations. Materiaux de construction: brique, 
pierre. 

Sante et Bien-etre social Canada 
20 pCi/L ou 0,1 WL 

ASHRAE (EPA) 
4 pCi/L ou 0,02 WL 

SIO 

Risque accru de cancer du poumon (mesothe1iome). 

Pompe R.A.D. M-1 - exposition durant une semaine 

R.A.D. Service and Instruments Ltd. 
Unit 208, 40, Silver Star Blvd 
Scarborough (Ontario) M1V 3L3 

L'air passe dans un filtre qui retient les particu1es 
auxquelles sont fixees les descendants du radon. A 
mesure que ces descendants se decomposent, ils 
laissent des traces sur un detecteur alpha. Ces 
traces sont par la suite comptees manuellement en 
laboratoire. 

SIO 

+ 20 % 

Detecteurs «Alpha Tech» 
(entre 30 et 50 $) 
Barringer Laboratories 

5735, McAdam Road 
Mississauga (Ontario) 
L4Z 1N9 

pour une periode de 6 mois 

Bubble Technologies Inc 
Highway 17 
Chalk River (Ontario) 
KOJ IJO 

Contenant a charbon R.A.D. (20 $) - echantillonneur 
pour courte periode 
Alpha Nuclear Co. 

1125, Derry Road est 
Mississauga (Ontario) 

Direct Reading (de 3 000 
Pylon Electronic 
147, Colonnade Road 
Ottawa (Ontario) 
K2E 719 

L5T 1P3 

a 5 000 $) 
Thompson & Nielsen Ltd. 

4019, avenue Carling 
Phase I, bureau 202 
Kanata (Ontario) 
K2K 2A3 

EDA Instruments Inc. 
4, Thorncliffe Park Drive 
Toronto (Ontario) M4H IHI 
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Remarques 8 l'1n~en~1on de l'u~111sa~eur : 

L'appareil R.A.D. de mesure des descendants du radon est preferable aux 
contenants a charbon, car son principe d'echantillonnage actif est moins 
sensible aux effets tres localises. 

Le systeme R.A.D. fait appel a une petite pompe a air ressemblant a une pompe 
d'aquarium et n'est donc pas silencieux. Le bruit produit est tout de meme 
assez faible et cause rarement des desagrements importants. 

On peut se procurer Ie systeme R.A.D. directement de cette entreprise, a 
l'adresse figurant a la page precedente, ou par l'entremise de Buchan, Lawton, 
Parent Ltd. L'ensemble comprend la pompe et la tete de mesure. II faut noter 
la date et l'heure ou l'on met la pompe en marche. Celle-ci se branche dans 
une prise de 110 volts. S'assurer qu'elle n'est pas branchee dans une prise 
munie d'un interrupteur. A la fin de l'echantillonnage, soit environ une 
semaine (cette periode peut varier de trois jours a un mois), on debranche 
l'appareil, on note la date et l'heure et on retourne Ie tout au fournisseur. 
11 peut s'ecouler de deux a trois semaines avant d'obtenir les resultats. 

42 



4.3.2 Techniques de me sure complexes 

Les notes qui suivent portent sur les mesures qui requierent habituellement 
les services d'un specialiste (done relativement onereuses) et qui ne sont pas 
recommandees dans toutes les situations. Habituellement, on y fait appel 
lorsque l'evaluation preliminaire permet de soup~onner un probleme. 
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Cont861inant : 

Sources : 

Limite d'exposition 
admissible : 

Concentration type 
en milieu interieur : 

Effets sur 1a sante : 

Instruments : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de location : 

Principe de 
fonctionnement : 

Sensib:i.lite : 

Precision : 

Autres metbodes ou 
instruments 

PARTICULES INHALABLES 

Fumee du tabac, combustion incomplete, travaux de 
renovation. 

Sante et Bien-etre social Canada 
100pg/m 3

: pendant 1 h 
40 pg/m 3

: moyenne sur une longue periode 

de 30 a 200 pg/m 3 

de 20 a 30 pg/m 3 dans un milieu sans fumee 

Varient selon la nature physique et chimique des 
particules. Possibilite d'accroissement du risque de 
cancer du poumon. 

Methode gravimetrique avec pompe (1 800 $) et filtre 
de 37 mm en acetate de cellulose 

Safety Supply 
Levitt Safety 

Hazco Canada Inc. 
6547, Mississauga Road 

Mississauga (Ontario) L5N 1A6 

On pompe l'air a travers un filtre a un debit connu 
pendant 4 a 6 heures. Le filtre est pese dans un 
laboratoire avant et apres la mesure et on peut ainsi 
connaitre la masse des particules. 

Digital Dust Counter MDA-PDC-1 (8 700 $) 
Moniteur de masse piezoelectrique 
(Modele TSI 3500; 7 000 $) 

Remarques 8 l'intention de l'uti1isateur : 

L'analyse gravimetrique des filtres est facile a realiser pourvu que l'on 
dispose de l'equipement approprle. En principe, une quantite connue d'air est 
pompee a travers un filtre dont on connait Ie poids. Lorsqu'on pese Ie filtre 
de nouveau, une fois l'echantillon preleve, la difference donne la masse 
totale de particules filtrees. Les pompes a air etalonnees requises sont assez 
perfectionnees et couteuses, mais on peut les louer. Les filtres de 37 mm en 
acetate de cellulose ainsi que les cassettes sont offertes par la plupart des 
fournisseurs d'equipement de securite. Les pompes a air doivent etre 
etalonnees et reglees a un debit approprie, soit generalement 2 litres par 
minute. L'equipement d'etalonnage peut consister en un simple barboteur ou en 
un calibrateur special comme Ie «Mini-Buck», lequel accelere Ie processus en 
eliminant Ie calcul des debits et Ie chronometrage. 
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La periode ideale d'echantillonnage depend de la charge de l'air en 
particules. Dans la plupart des applications residentielles, un 
echantillonnage de moins de quatre heures ne donnera probablement pas une 
charge significative en particules. 

La pesee des filtres necessite des balances de precision, mais les 
laboratoires bien equipes sont nombreux. II faut preparer les filtres avant 
les deux pesees (soit avant et apres l'echantillonnage) en les pla~ant dans un 
milieu dont l'humidite et la temperature sont controles. Cette precaution 
elimine la possibilite que Ie filtre s'alourdisse en retenant de l'eau dans un 
milieu humide. 

Les particules recueillies par Ie filtre peuvent etre examinees a l'aide d'un 
microscope pour determiner si elles renferment des particules biologiques, 
comme des spores de moisissure et du pollen, ou des fibres ou cristaux 
d'amiante. Cette etape n'est habituellement pas necessaire pour determiner la 
qualite de l'air interieur des tours d'habitation. 
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Cont8.6linllnt : 

Sources : 

Limite d'exposition 
Ildmissib1e : 

Concentrlltion type 
en milieu interieur : 

Effets sur 111 sllnte : 

Instruments : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de loclltion : 

Principe de 
fonctionnement : 

Sensibi1ite 

Precision : 

Autres methodes ou 
instrulllents 

AMIANTE 

Materiaux de construction, carreaux de 
plafond, isolation. 

ACGIO 
0,5 fibre par cc d'amosite 
2,0 fibres par cc de chrysotile 

S/O 

Risque accru de cancer du poumon (mesotheliome) 
Amiantose 

Pompe pour echantillonnage d'air avec filtre a air 
de 37 mm en acetate de cellulose (a pores de 0,8 ~m) 

Millipore (filtres) 
Levitt Safety ou Safety Supply (pompes) 

On pompe l'air a travers un flltre a un debit connu 
pendant 4 a 6 heures. Ensuite, on envoie 
l'echantillon au laboratoire pour une numeration des 
fibres microscopiques. 

0,1 a 60 fibres par cc 

+ 20 % 

Microscopie electronique par transmission 

Kelllllrques 8 l'intention de l'uti1isllteur : 

Se referer aux Remarques a 1'intention de l'utilisateur de la section 
«Particules inhalables». 
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Contsm.insnt : 

Sources : 

L.im.ite d'expos.it.ion 
sdlll.iss.ible : 

Concentrst.ion type 
en 1Il.i1.ieu .inter.ieur 

Effets sur ls ssnte 

Instruments : 

Fourn.isseurs 

Entrepr.ises 
de locst.ion : 

Pr.inc.ipe de 
fonct.ionnement : 

Sens.ib.i1.ite : 

Prec.is.ion : 

Autres methodes ou 
.instruments 

AGENTS MICROBIENS AERIENS ; MOISISSURE 

Air exterieur et sol 
Humidificateurs mal vides ou mal entretenus 
Surfaces humides des installations de chauffage, de 
ventilation et de climatisation 
Heubles, articles de decoration et carreaux de 
plafond endommages a la suite d'une inondation 

ACGIH 
1 000 UFC (unites formant colonie) par m3 d'air 
1 000 000 de moisissures par gramme de poussiere 
100 000 moisissures par mL d'eau stagnante ou de 
matiere visqueuse 

AGRICULTURE CANADA 
<50 UFC/m 3

, 2 especes, ou 
<150 UFC/m 3

, 3 especes, ou 
<500 UFC/m 3 

moins de 200 UFC/m 3
, ete 

moins de 50 UFC/m 3
, hiver 

Les reactions allergiques aux moisissures peuvent 
causer de l'essoufflement, de la toux, des 
eternuements, des demangeaisons oculaires et des 
ecoulements nasaux. 

Echantillonneur d'air centrifuge Biotest Res 
(2 300 $) avec bande de gelose rose bengale (150 $ 
pour une boite de 50 unites) 

Gelman Sciences 
2535, rue De Hiniac 
Hontreal (Quebec) H4S 1E5 

Les spores fongiques aspires dans l'echantillonneur 
sont projetes par centrifugation sur une bande 
supportant un milieu nutritif (gelose). Apres 
incubation, les colonies obtenues sont comptees et 
identifiees. 

Volume d'air mesure + 2 % 

Echantillonneur Andersen pour particules viables avec 
pompeo 
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Remarques 8 l'in~en~ion de l'u~ilisa~eur : 

L'echantillonneur Biotest RCS est facile a utiliser, mais les donnees sont 
difficiles a interpreter. Travaux publics Canada s'en sert depuis un certain 
nombre d'annees comme instrument d'essai standard pour l'analyse des spores 
fongiques aeriens dans les immeubles a bureaux. Le minist~re recommande de 
proceder comme suit 

o Steriliser les pales du ventilateur puis les essuyer avec un tampom 
imbibe d'ethanol. Cette operation doit itre effectuee au debut de 
l'echantillonnage et pour chaque division importante du batiment, a 
chaque etage par exemple. 

o Denuder la bande de gelose en relevant l'emballage-coque de quelques 
centimetres. Sans toucher la bande de gelose avec les doigts, la retirer 
de son enveloppe et l'inserer du cote de la gelose dans Ie tambour de 
l'instrument. 

o RegIer la duree d'echantillonnage a 4 minutes. 

o Placer l'instrument a l'endroit voulu et Ie mettre en marche. Ne pas 
deplacer l'instrument pendant l'echantillonnage. II s'arritera tout seul 
lorsque Ie delai etabli sera ecoule. 

o Une fois l'echantillonnage termine, retirer la bande de l'instrument et 
Ie replacer dans l'emballage original, Ie cote gelose faisant face a la 
coque de l'emballage. 

o Sceller l'ouverture avec du ruban adhesif et identifier l'echantillon a 
l'aide d'un marqueur gras. Les bandes peuvent itre conservees dans une 
glaci~re pendant Ie transport vers Ie laboratoire OU lIon procedera a 
l'incubation, a l'examen des unites formant colonie et a l'identification 
des esp~ces. 

La difficulte reside dans la necessite de disposer d'un personnel competent 
pour identifier les esp~ces. Buchan, Lawton, Parent Ltd. fait appel aux 
services de Residential Insdustrial Fungal Detection Services, situee au 4, 
Birkett Street, a Nepean, (Ontario). Des chercheurs universitaires peuvent 
aussi se charger de cette analyse. 

En realite, l'evaluation des resultats des epreuves biologiques obtenus avec 
eet appareil releve des speeialistes. On ne peut done pas qualifier eette 
methode de mesure de «simple». 
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Contll61inant : 

Sources : 

Limite d'exposition 
admissible : 

Concentration type 
en milieu interieur : 

Effets sur 1a sante 

Instruments : 

Fournisseurs : 

Entreprises 
de location : 

Principe de 
fonctionnement : 

Sensibi1ite : 

Precision : 

Autres methodes ou 
instruments 

COMPOSES ORGANIQUES VOLATILS 

Produits de batiment, peintures, produits de 
scellement, colles, etc. 
De nombreux produits de net toy age 

Non definie all Canada 

Moins de 2 mg/m 3 de COY totaux 

Tubes de charbon active a travers desquels on aspire 
l'air a echantillonner que l'on analyse ensuite par 
chromatographie gazeuse. 

Levitt-Safety 
Safety Supply 

Hazco Canada (pompes seulement) 
5667, Mississauga Road 
Mississauga (Ontario) K5N lA6 

L'air a analyser est aspire a travers des tubes 
absorbants de charbon active que l'on envoie au 
laboratoire pour l'analyse. Les contaminants 
concentres peuvent itre desorbes et analyses par 
chromatographie gazeuse seulement ou en ayant en plus 
recours a la spectometrie de masse. 

Certains instruments a infrarouge peuvent donner des 
mesures sur place de nombreux composes organiques 
volatils, notamment Ie Moran lB. Cependant, cet 
instrument de 30 000 $ doit itre utilise par un 
specialiste. 

Remarques 8 l'intention de l'uti1isateur : 

La mesure des composes organiques volatils n'est pas vraiment ardue. Le plus 
difficile, c'est d'analyser les resultats. II s'agit d'aspirer, a l'aide d'une 
pompe, un volume d'air connu a travers des tubes absorbants de charbon active 
que l'on peut facilement se procurer aupres d'un fournisseur d'equipement de 
securite. Les tubes, de meme que les renseignements sur Ie volume d'air 
aspire, doivent etre remis a un laboratoire capable de desorber et d'analyser 
leur contenu par chromatographie gazeuse seulement ou en ayant en plus recours 
a la spectometrie de masse. ORTECH International, a Toronto, offre ce genre de 
service, mais il n'est pas Ie seul. 
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Le debit de l'echantillonnage est d'environ 0,5 litre par minute et la duree 
peut varier. Plus l'echantillonnage se fait sur une longue periode, plus 
l'echantillon sera concentre et plus il sera facile de Ie mesurer. On 
recommande des periodes d'echantillonnage de 20 a 30 heures, surtout si 
l'analyse se limite a la chromatographie gazeuse. ORTECH peut analyser des 
echantillons de seulement 10 litres (20 minutes) a 0,5 litre par minute grace 
a l'association chromatographie gazeuse et spectometrie de masse. 
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